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Rapport Moral et financier 2022 de l’A.A.P.M.M.  

Association "Accompagner vers l'Autonomie  

quelques Personnes à Madagascar et au Mozambique" 

le 25 janvier 2023 par zoom à 20h30 

Chers amis, 

Voici notre troisième assemblée générale depuis notre fondation et je vous remercie de votre 

engagement pour m’aider à accompagner vers l'Autonomie quelques personnes à Madagascar et au 

Mozambique. Ce rapport ressemble malheureusement beaucoup au rapport 2021 avec de multiples 

difficultés rencontrées mais traversées tout au long de l’année 2022.  

Une association déclarée le 24/7/2020 sous le numéro W942010728, J.O. du 8 août 2020 

Je vous rappelle que notre association a été fondée le 4 juin 2020 (J.O. du 8 août 2020, annonce 

n° 1635, date de déclaration 24/7/2020, identifiant dans le Répertoire National des Associations 

(RNA) : W942010728) pour que les aides que j’ai lancées envers quelques personnes et les dons que 

je reçois, qu’ils me soient donnés pour mon usage personnel ou clairement pour les personnes que 

j’aide, entrent dans un cadre correspondant à la législation.  

Reconnue Association d’assistance et de bienfaisance » en date du 15 février 2021 

Suite à l’Assemblée Générale du 2 janvier 2021, nous avons demandé et obtenu la qualification 

d’« Association d’assistance et de bienfaisance » en date du 15 février 2021 et le Centre des Impôts a 

confirmé en date du 4 mars 2021 que nous pouvions délivrer des reçus aux donateurs à l’A.A.P.M.M. 

leur donnant droit à une réduction d'impôt sur le revenu égale à 66 % du montant versé dans la limite 

de 20 % du revenu imposable. 

Rappel historique et point sur 2022 

Une aide à des jeunes de Befeta à Madagascar n’ayant pas pu étudier et voulant être sœurs du Prado  

J'ai commencé par être à Madagascar sans apporter de dons pour ne pas être le prêtre français 

riche qui serait perçu comme une source possible de gains. J’ai cependant installé des panneaux 

solaires dans 3 des 4 centres principaux de la paroisse et subventionné la « vente » de Nouveaux 

Testaments aux jeunes du centre de promotion rurale. 

Il y a eu le dialogue avec Florentine, 19 ans : « J’aurais voulu être religieuse mais ma maman 

m’a dit que j’étais trop pauvre pour ça parce que je n’ai pu étudier que jusqu'au CM1. » A partir de là, 

en dialogue avec les sœurs du Prado à Madagascar, j’ai soutenu 12 jeunes de 17 à 20 ans pour qu’elles 

reprennent des études à partir du CM2 pour certaines, ou du niveau où elles s’étaient arrêtées. Ce 

soutien s’est d’abord fait sur place à Befeta. 

Plus tard, 9 jeunes que je prenais en charge financièrement, ont quitté Befeta et ont été étudier à 

proximité des sœurs du Prado. Six ont arrêté pour des motifs divers : l’une est devenue aveugle alors 

qu'elle allait avoir le bac. Une autre est retournée s’occuper de ses frères et sœurs après la mort de ses 

deux parents. D’autres ont changé d’orientation, dont une qui a réussi à avoir le bac. Toutes ont pu 

progresser dans les études. 3 sont avec les sœurs et ont atteint le niveau fin de 3ème sans réussir le 

B.E.P.C. Elles ont fait le postulat et sont en deuxième année de noviciat. Tout se passe bien pour elles 

L’A.A.P.M.M. continue à soutenir les sœurs du Prado pour leurs actions de soutien aux 

personnes en situation de pauvreté mais a terminé son engagement à payer les études des jeunes de 

Befeta. 
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Une aide à une jeune maman seule pour élever son enfant et sa mère 

L’A.A.P.M.M. continue à apporter une aide de 50 € par mois à Marie N’Drasana, une jeune 

maman seule pour élever son enfant et s’occuper de sa mère. Elle faisait partie du groupe des jeunes 

fréquentant le centre de promotion rurale d’Ikalalao et qui auraient voulu être sœur mais devait 

s’occuper de sa maman malade. L’aide permet à Noël, 6 ans le 24 décembre 2022, d’être scolarisé et 

de manger. 

Une aide à Mertina, une maman qui allait être à la rue avec ses deux enfants et qui a accueilli 5 

enfants de la rue 

Lors de mon 3ème voyage au Mozambique (novembre 2015) j’ai fait connaissance avec Mertina 

avec qui j’ai gardé un lien. En mars 2016, j’ai envoyé une aide qui devait être ponctuelle pour l’aider 

à ne pas se retrouver à la rue avec ses deux enfants et à construire une maisonnette. Finalement, je l’ai 

aidée à accueillir 5 enfants de la rue dont plusieurs enfants d’une de ses sœurs. 

• Grâce à l’A.A.P.M.M., Mertina a obtenu sa licence de droit en cours du soir tout en travaillant 

comme fonctionnaire. Elle espérait enfin changer de poste et que son salaire allait correspondre à 

la qualification acquise. Ce n’est toujours pas le cas.  

• Izaias, l’un des enfants adoptés, est mort dans un accident en 2018. Tous les autres ont pu reprendre 

des études et passent à chaque fois dans la classe supérieure, sauf Wistaf, cette année. 

• Pour Wistaf, 21 ans, l’année 2021 s’était terminée par un accident de moto taxi fin 2021. J’avais 

annoncé que je ne prendrai rien en charge pour pouvoir continuer à prendre en charge le reste de 

la famille et pour éviter des soins sans limite parce qu'il y avait un occidental qui assurait. Malgré 

l’absence de financement, les médecins ont fini par l’opérer (greffes de peau pour traiter les plaies 

très étendues). Les médecins ont trouvé des prises en charge partielles et Wistaf devait rembourser 

des dettes à sa sortie, sans avoir de ressources. Une fois qu’il est sorti de l’hôpital, l’A.A.P.M.M. 

a soldé les dettes. Sur le coup, il s’est senti abandonné par Mertine et ne voulait plus qu’elle vienne 

le visiter à l’hôpital. Il a fini par comprendre et est revenu guéri chez Mertine. Il a repris ses études 

pour obtenir l’équivalent du baccalauréat. Malheureusement, il a raté une matière. Il essayera de 

passer l’examen l’an prochain en candidat libre mais a quitté la maison et la ville de Beira. Il n’est 

plus pris en charge par l’A.A.P.M.M.  

• Francisco, l’aîné des enfants de Mertina, 21 ans, 1er dans son école de commerce, a été sélectionné 

pour une bourse et étudie à Porto au Portugal depuis septembre 2021. Malheureusement, la bourse 

est partielle (ou détournée en amont ?) et il connaît de fortes difficultés financières. J’ai envoyé 2 

fois une aide au 1er semestre 2022 et l’ai prévenu qu’il n’y en aurait plus. Il est en 2ème année dans 

cette école au Portugal. 

• Momed, 22 ans, a terminé une formation professionnelle et n’est plus pris en charge par 

l’A.A.P.M.M.  

• Kety 16 ans, entre en 10ème classe (2nde) avec un coût de scolarité du lycée très supérieur au prix 

du collège. Le fait de ne plus soutenir les 4 aînés a permis de payer l’inscription. 

• Melven, 13 ans entre en 8ème classe (6ème) 

• Keyla, 2ème enfant de Mertina, 10 ans, entre en 6ème classe (6ème) 

Le 19 mars, Mertine est hospitalisée à 5 g d’hémoglobine, sans explication sur cette anémie 

sévère et reçoit des transfusions. 

Le 21 juin, Mertine doit être soignée pour une filariose (parasite). 

En octobre, nouvelle anémie à 5 grammes et nouvelles transfusions. N’arrivant plus à boucler 

son budget, elle envisage de rendre les enfants qui ne sont pas à elle à leur père… qui les avait 
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abandonnés et laissés à la rue. Ni le père, ni les enfants, n’étaient d’accord et je l’ai convaincue de ne 

pas abandonner le combat pour eux grâce à l’aide de l’A.A.P.M.M.  

Soutien à Aina à Antananarivo, Madagascar, une jeune femme abandonnée  

J’ai commencé à aider Aina en janvier 2016 pour payer une opération qui a révélé une 

tuberculose. Je résume beaucoup : elle a été abandonnée par sa famille, s’est retrouvée à la rue, a lutté 

pendant des mois contre une tuberculose résistante. A un moment donné, l’objectif était de lui 

permettre de mourir entourée. Je passe sur toutes les agressions subies par elle pour par les personnes 

qui l’ont assistée et que j’ai données dans les rapports précédents.  

L'année 2022 a aussi été très difficile. Il y a eu une première attaque violente le 2 janvier 2022. 

Suite à ça, la directrice de l’école où elle travaille sans être payée mais dans l’espoir d’être titularisée 

et qui apprécie beaucoup Aina, lui a proposé de la loger chez elle, dans un quartier moins sordide et 

pour un loyer moins cher que là où elle était. Cela dit aussi qu’Aina est vraiment une personne en qui 

on peut avoir confiance.  

En janvier il y a eu le cyclone Ana, et, en février, le cyclone Batsirai, pour lequel des personnes 

se sont mobilisées et ont envoyé des dons qui ont été transmis aux sœurs du Prado. Il a aussi atteint la 

maison de la directrice qui a été très abimée. La directrice a été blessée et Aina s’est retrouvée coincée 

sous une poutre. Aina a dû être opérée suite à ses blessures au dos et elle a été diagnostiquée diabétique, 

comme sa mère.  

Au mois de mars, Elle a été agressée en rapportant une bouteille de gaz.  

Fin mars, Aina est dans un état qui laisse penser qu’elle va mourir et je lui dis de ne plus aller à 

l’hôpital. Début avril a un abcès dentaire qui prend tout son visage et finit par aller se faire opérer 

tellement elle a mal.  

 

Le 15 avril, c’est de l’autre côté. 

Tout au long de l’année, j’ai annoncé que je ne pouvais plus payer, sans jamais arriver à 

l’abandonner.  

Le 25 avril, Aina reçoit ses résultats d’examens : elle est reçue en 2ème année d’école pour être 

professeur des écoles. Entre deux catastrophes, elle continue à étudier et à se battre pour être titularisée 

professeur et recevoir un salaire à partir de fin 2023. 

L’infection gagne les oreilles et elle commence à perdre l’audition. Elle est de nouveau opérée. 

Le dimanche 5 juin à 18h27, je reçois ce message sur WhatsApp :  

« Bonjour Mon frère, Anna (la fille de la directrice d’école chez qui Aina est logée) 

et moi ont été kidnappées. Mais Anna est toujours recherchée par la police. Aucune trace 
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d’elle. Mon sang n’était pas compatible. Après, eux m’ont jetée dans un endroit que je ne 

connais pas. J’ai pu appeler la directrice à l’aide. Voilà mes nouvelles Anna a disparu. 

Regarde les nouvelles à Madagascar. »  

De fait, il y a eu plusieurs rapts de jeunes filles dans Tana à ce moment qui ont fait la une de 

l’actualité. Anna, la fille de la directrice a fini par être libérée par la police. Elle avait été violée. Elle 

était complètement hébétée, ne parlait plus tout en ouvrant les yeux. Elle est morte deux mois après, 

le 3 août, des suites de ses blessures. Aina a repris ses études comme si de rien n’était.1 Elle réussit 

tous ses examens. 

Submergée par la souffrance, la directrice et sa famille sont devenues beaucoup moins attentives 

à Aina.  

En octobre, nouvelle hospitalisation de 2 jours pour diabète qui flambe et atteinte oculaire. Le 

diabète s’est aggravé tout au long de l’année. Elle est insulinodépendante dans un pays où il n’y a pas 

de sécurité sociale et a un début de rétinopathie diabétique. 

Difficultés de la vie de toutes ces personnes qui dépassent tout ce qu’on peut imaginer  

Avec la guerre en Ukraine, les prix ont explosé au Mozambique et à Madagascar. La « kapoaka » 

de riz, mesure faite avec une boite de conserve de lait concentré vide est passée de 200 Ariary à 1500 

Ariary) Dans le même temps, l’euro s’est dévalué par rapport au Metical Mozambicain (-30 %) et à 

l’Ariary. Quand j’arrivais à assurer les frais de Mertine avec 600 € par mois, il faut 850 € maintenant. 

Le prix va baisser avec le départ de 2 enfants de la maison. 

A ceux qui se demanderait si les faits sont réels, si les personnes n’inventent pas pour recevoir 

des aides, je peux envoyer les photos et j’ai la certitude qu’il n’y a aucun mensonge. 

Aussi bien Mertina qu’Aina envoient une comptabilité détaillée avant tout envoi d’argent via 

Western Union.  

 
1  Lu sur internet à ce moment-là : Madagascar : https://www.aa.com.tr/fr/afrique/madagascar-une-s%C3%A9rie-de-

disparitions-de-jeunes-filles-secoue-la-capitale-antananarivo/2604400 AA / Antananarivo / Sandra Rabearisoa :  

 Les disparitions de jeunes filles, pas moins de 4 cas en une semaine, font rage à Antananarivo, capitale de Madagascar 

et créent la psychose. Et, alors que les internautes n’ont eu de cesse de partager sur les réseaux sociaux des avis de 

recherche de jeunes filles disparues, les forces de l’ordre se mobilisent pour empêcher de nouveaux enlèvements et 

rassurer la population. Les circonstances de disparition sont similaires, selon les informations recueillies par la 

correspondante de l'Agence Anadolu.  

 D’après les témoignages des proches des filles enlevées, là où les victimes auraient été abordées puis enlevées par des 

personnes qui circulent à bord de véhicule 4X4, quelques jours après leur disparition, elles sont laissées à l’abandon 

par le même véhicule dans un état d’inconscience pour la plupart.  

 Un nouveau cas a particulièrement marqué les citoyens durant cette journée de jeudi. Une jeune adolescente a été 

signalée comme disparue avant d’être retrouvée quelques heures après sa disparition. D’après sa sœur qui a publié une 

vidéo sur les réseaux sociaux, « elle était complètement inconsciente quand on l’a retrouvée. Pour le moment, elle a 

du mal à reconnaitre sa famille, même sa mère. Nous avons aussi constaté des traces de piqûres sur son bras ». Dans 

l’après-midi, la jeune fille a été emmenée à l’hôpital militaire de Soavinandriana où elle a reçu la visite du ministre de 

la Sécurité publique, le contrôleur général de police, Randrianarison Fanomezantsoa ainsi que le ministre de la Santé 

publique, le Professeur Randriamanantany Zely Arivelo. Ce dernier a annoncé qu’un prélèvement de sang lui sera fait, 

afin de détecter la présence d’éventuelles substances qui lui auraient été administrées. Face à cette situation, la Police 

Nationale annonce un renforcement des mesures de sécurité. « Ces mesures toucheront particulièrement les 

établissements scolaires en collaboration avec la circonscription scolaire d’Antananarivo. Des équipes de patrouilles 

multiplieront les surveillances dans les lieux publics ainsi que dans les points d’entrée et de sortie de la capitale », 

explique le directeur général de la police nationale, Rakotozanany Danny Marius au cours d’une déclaration officielle 

ce jeudi, après-midi. Il annonce aussi l’ouverture d’une enquête qui sera menée conjointement par les services 

spécialisés, à savoir la brigade criminelle, la police des mineurs, le service de cybercriminalité, la police des stupéfiants 

et la Police urbaine. La police lance, par ailleurs, un appel au calme à l’endroit de la population tout en invitant les 

parents et les élèves à signaler auprès de ses services des cas de faits suspects ou de véhicules inquiétants. 

https://www.aa.com.tr/fr/afrique/madagascar-une-s%C3%A9rie-de-disparitions-de-jeunes-filles-secoue-la-capitale-antananarivo/2604400
https://www.aa.com.tr/fr/afrique/madagascar-une-s%C3%A9rie-de-disparitions-de-jeunes-filles-secoue-la-capitale-antananarivo/2604400
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Je me suis demandé si Mertina et Aina avaient été repérées pour être ciblées si souvent. Rien ne 

le laisse penser et bien d’autres personnes sont victimes autour d’elles. 

Jusqu'où aider ? 

Voilà ce que j’écrivais l’an dernier et que je signe toujours cette année : 

Jusqu’où aider ? C’est la question qui vient immédiatement à l’esprit. Il est sûr que si, à l’avance, 

j’avais su où allait m’entraîner la première aide ponctuelle, je ne me serais pas engagé et n’aurais pas 

fondé l’A.A.P.M.M.  

La manière dont tous se battent, ne mentent à aucun moment, progressent, acquièrent des 

diplômes, retrouvent un travail, permettent aux enfants d’être sortis de la rue, d’étudier, est la meilleure 

confirmation d’un tel engagement à les soutenir. 

J’aime l’appel du Pape François à ne pas regarder le problème des migrants de manière globale 

et comme quelque chose auquel on ne peut rien. Il a invité chaque communauté chrétienne à accueillir 

un migrant, une famille de migrant, à passer d’un problème insoluble et abstrait à la rencontre d’un 

visage et à un engagement qui nous touche personnellement. 

Cela éclaire l’engagement que j’ai d’abord pris personnellement et auquel d’autres sont venus se 

joindre, m’amenant à fonder avec vous l’association "Accompagner vers l'Autonomie quelques 

Personnes à Madagascar et au Mozambique". 

Il n’empêche que les catastrophes à répétition de ces derniers mois ont amené une envolée du 

niveau des dons faits et que l’on approche de la limite.  

Il faut souhaiter que les catastrophes ralentissent. Pour le moment, j’ai pallié toutes les 

catastrophes avec les dons de chacun et en prenant sur mes économies pour qu’aucun n’interrompe la 

formation commencée et que chacun puisse obtenir le travail souhaité en tenant compte des conditions 

bien particulières de fonctionnement de ces pays. 

Positivement : 

Les personnes se battent. J’espère que nous arriverons à conduire Aina à la fin de l’année scolaire 

2022/2023 jusqu'au diplôme de professeur des écoles lui permettant d’avoir une source de revenus 

ensuite, si sa santé se stabilise. 

Tous les enfants élevés par Mertine réussissent leurs examens, à part Wistaf qui a cependant 

atteint le niveau du bac. 

Mais il n’y a pas de doute que nous arrivons à la limite des possibilités de les soutenir. 

Nombre d’adhérents et de donateurs  

L’association a été voulue à une taille limitée et a 10 adhérents maintenant. Il n’y a pas eu d’appel 

aux dons mais des gens ont entendu parler de mon engagement et m’ont aidé. Les dons proviennent 

soit de dons clairement faits à l’A.A.P.M.M., soit de dons qui m’ont été fait à titre personnel et que 

j’ai tous reverser à l’A.A.P.M.M., soit de mes ressources propres. 

Au total, en 2022, vous avez été 42 donateurs identifiés (dont les 9 adhérents) et 10 donateurs 

anonymes. Grand merci à vous. 

Bilan financier de l’A.A.P.M.M. en 2022 

Solde initial au 1er janvier ..................................................... 3 447,24 € 

Cotisations : ....................................................................... 50,00 € 

Bruno :  ....................................................................... 13 720,00 € 
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Autres :  ...................................................................... 17 063,00 € 

Total dons reçus par l’A.A.P.M.M.  : ................................. 30 833,00 € 

Mertina :  .................................................................... 14 401,00 € 

Aina : .......................................................................... 13 982,40 € 

Sœurs du Prado : ........................................................... 3 201,00 € 

Marie : ............................................................................. 611,40 € 

Frais bancaires : ............................................................... 167,25 € 

Frais administratifs  : ........................................................... 6,80 € 

Total des dépenses de l’A.A.P.M.M. : ................................ 32 363,05 € 

Solde final au 31/12/2022 : ................................................... 1 917,19 € 

Bilan négatif en 2022 :........................................................ - 1 530,05 € 

Perspectives  

L’objectif est donc quadruple : 

• Continuer à apporter une aide aux sœurs du Prado à Fénérive-Est pour la formation de jeunes 

voulant être sœurs et n’ayant pas les moyens d’étudier, pour un montant de 1 200 € par an ou plus, 

suivant les dons reçus et les indications données par les donateurs sur l’attribution des dons. 

• Aider Aina à Antananarivo à continuer à aller vers l’autonomie. On peut rêver d’une aide qui se 

stabilise aux environs de 300 € par mois en 2023. On peut rêver qu’elle ait enfin son diplôme et un 

vrai poste et puisse accéder à une indépendance totale ou partielle. 

• Continuer à soutenir Mertina sa fille, et les 2 enfants qu’elle a adoptés et qui restent à sa charge 

pour qu’ils continuent à étudier et puissent arriver à l’autonomie à raison de 800 € par mois. 

• Apporter un soutien limité à Marie, sa mère et son fils de 5 ans, sans espoir qu’elle arrive à 

l’autonomie pour 50 € par mois. 

Conclusion  

Le miracle c’est d’avoir réussi à traverser l’année, que trois jeunes soient au noviciat des sœurs 

du Prado, qu’Aina soit en vie, travaille et soit en formation, que Mertina soit en vie ainsi que ses 

enfants, que les enfants étudient, que trois aient pris leur indépendance. Nous continuons à espérer que 

Mertina pourra changer de niveau de salaire quand sa licence aura été reconnue et que sa santé tiendra.  

Les aides reçues ont permis de ne pas abandonner ces personnes courageuses. Cela n’a été 

possible que grâce à l’aide ce chacun. Un grand merci à chacun et chacune. 

Le jour où ces personnes seront arrivées à bon port, ou, au contraire, seront mortes, ce qui reste 

une hypothèse forte pour Mertine comme pour Aina, je pourrai réorienter les aides de manière plus 

équilibrée, aider les sœurs du Prado sans être devant des besoins qui dépassent mes capacités et celles 

de l’A.A.P.M.M.  

Bruno Cadart, président de l’A.A.P.M.M.  

 


